

[image: img]




 


D’accord 
 avec ton corps


 


 


Du même auteur :


 


Cahier pratique pour transformer votre vie,


Le moment présent, 365 Affirmations Quotidiennes,


 


Titre original : Heal Your Body


 


© 1982, 1984, 1988 Louise L. Hay


© 2009, Hay House Inc


 


Traduit de l’anglais par Gary Walker


 


© 2007, Vivez Soleil


 


© 2010, Guy Trédaniel éditeur


 


ISBN : 978-2-8132-1122-4


 


www.editions-tredaniel.com


info@guytredaniel.fr


 


[image: img]


 


 


Dédicace


Je crois depuis longtemps ceci : « Tout ce que j’ai besoin de savoir m’est révélé. » « Tout ce dont j’ai besoin vient à moi. » « Tout est bien dans ma vie. » Il n’y a pas de nouvelles connaissances. Elles sont toutes anciennes et infinies. C’est pour moi une joie et un plaisir que de réunir des connaissances pleines de sagesse pour ceux qui s’aventurent sur un chemin de guérison. Je dédie ce livre à vous tous qui m’avez appris ce que je sais : à mes clients, à mes amis sur le terrain, à mes professeurs et mes maîtres, ainsi qu’à l’Intelligence divine infinie qui transmet à travers moi ce que d’autres ont besoin d’entendre.




Préface


J’étais loin de me douter, quand j’ai écrit la version originale de D’accord avec ton corps, que je rédigerais un jour la préface de la 67e édition. Ce petit livret est devenu un objet indispensable pour des milliers de gens. J’en ai vendu des centaines de milliers de copies, bien au-delà de ce que j’espérais à l’époque. D’accord avec ton corps m’a ouvert d’innombrables portes et m’a valu des amis un peu partout. Où que je me rende, je rencontre des gens qui me montrent l’exemplaire tout usé qu’ils en ont dans leur sac à main ou dans leur poche.


Ce petit livre ne « guérit » personne, mais il éveille en vous la capacité de participer à votre propre processus de guérison. Si nous voulons retrouver notre intégrité et notre santé, il nous faut équilibrer le corps, le mental et l’esprit. Nous devons prendre grand soin de notre corps. Nous devons cultiver une attitude mentale positive à l’égard de notre vie et de nous-mêmes. Enfin, nous devons rétablir une puissante connexion spirituelle. Quand ces trois choses sont équilibrées, nous prenons plaisir à vivre. Aucun médecin, aucun praticien de santé ne peut nous donner tout cela, si nous ne décidons pas nous-mêmes de prendre part à notre processus de guérison.


Dans cette version, vous trouverez de nombreux ajouts et de multiples renvois, pour vous apporter davantage de données. Je vous suggère de dresser la liste de toutes les pathologies que vous avez jamais eues et d’en rechercher les causes mentales. Vous verrez s’en dégager une structure qui vous en apprendra beaucoup sur vous-même. Sélectionnez quelques affirmations et pratiquez-les durant un mois. Cela contribuera à éliminer les vieilles habitudes de pensée que vous cultives depuis longtemps.


 


Louise L. Hay






Introduction


Dans cette nouvelle édition révisée, j’aimerais partager avec vous l’une des raisons pour laquelle je sais qu’on peut inverser une maladie en inversant simplement ses schémas mentaux.


Il y a un certain nombre d’années, on m’a diagnostiqué un cancer du vagin. Compte tenu de mes antécédents – j’ai été violée à l’âge de cinq ans et j’étais une enfant battue – il n’y avait rien d’étonnant à ce que je développe un cancer au niveau du vagin. Comme cela faisait déjà plusieurs années que j’enseignais la guérison, j’étais très consciente qu’il m’était ainsi donné l’occasion de mettre mes enseignements en pratique sur moi-même et de prouver ce que j’enseignais aux autres.


Comme toute personne qui vient d’apprendre qu’elle a le cancer, j’ai commencé par paniquer totalement, tout en sachant que la guérison mentale marchait. Consciente que le cancer est le résultat d’un profond ressentiment, cultivé depuis longtemps, qui finit par ronger littéralement le corps, je savais que j’aurais un gros travail mental à effectuer.


J’avais également conscience que si je subissais l’opération qui devait me débarrasser de ce cancer, sans avoir d’abord éliminé l’habitude mentale qui le créait, les médecins ne cesseraient de couper des morceaux de Louise, jusqu’à ce qu’il n’y ait plus de Louise du tout à découper. En revanche, si l’on m’opérait après que j’aurais éliminé les habitudes de pensée qui provoquaient ce cancer, ce dernier ne reviendrait pas.


Quand le cancer – ou n’importe quelle autre pathologie – revient, je ne crois pas que ce soit la faute du médecin qui « n’a pas tout enlevé », je pense plutôt que c’est parce que le patient n’a rien changé au niveau mental et recrée ainsi la même pathologie. Je savais également que si je parvenais à modifier le schéma mental responsable de ce cancer, je n’aurais même pas besoin du docteur. J’ai donc négocié pour qu’on me laisse un peu de temps. À contrecœur, les médecins m’ont accordé trois mois, tout en me prévenant que ce délai mettait ma vie en danger.


Je me suis immédiatement mise au travail avec mon propre guide, pour me défaire de tous mes vieux schémas de ressentiment. Jusque-là, je n’avais pas conscience de cultiver un ressentiment aussi profond. On est si souvent aveugle à ses propres fonctionnements. J’avais un profond travail de pardon à effectuer. Je me suis également adressée à un bon nutritionniste, afin de me détoxifier complètement le corps. Ainsi, grâce à ce nettoyage à la fois mental et physique, j’ai obtenu en six mois la confirmation par les médecins de ce que je savais déjà : qu’il ne me restait plus la moindre trace de cancer. J’ai quand même gardé les premiers résultats de laboratoire, pour me rappeler à quel point je pouvais créer d’une manière négative.


Désormais, quand j’entends dire que quelqu’un est malade, aussi grave que puisse être son état, je sais que s’il est disposé à effectuer le travail mental de lâcher-prise et de pardon qui s’impose, pratiquement tout peut être guéri. Le terme incurable, qui fait peur à tant de gens, signifie simplement que telle pathologie ne peut pas être soignée par des méthodes « extérieures » et qu’il faut donc aller en dedans pour opérer sa guérison. Cet état vient du néant et il y retournera.


Le pouvoir est dans l’instant présent


Le pouvoir est dans l’instant présent… ici et maintenant, dans notre mental. Peu importe depuis combien de temps nous cultivons certaines habitudes de pensée négative, une maladie, une relation pourrie, la haine de soi ou des finances déficientes. Nous pouvons commencer à changer dès aujourd’hui. Ce sont les pensées que nous avons cultivées et les mots que nous n’avons cessé de répéter qui ont forgé notre vie et notre expérience jusqu’ici. Mais ce sont là nos pensées passées ; nous avons déjà accompli tout cela. Ce que nous choisissons de penser et de dire aujourd’hui, en cet instant, va créer notre lendemain, le jour d’après, la semaine d’après, le mois prochain, l’année suivante, et ainsi de suite. Le pouvoir est toujours dans l’instant présent. C’est là que nous pouvons commencer à changer. Quelle idée libératrice ! Nous pouvons commencer à lâcher prise de nos vieilles aberrations. Maintenant. Le moindre pas dans cette direction aura un impact.


Quand vous étiez tout bébé, vous n’étiez que pure joie et pur amour. Vous saviez combien vous étiez important ; vous aviez l’impression d’être le centre du monde. Vous aviez tellement de courage que vous demandiez ce que vous vouliez et que vous exprimiez ouvertement vos sentiments. Vous vous aimiez totalement, jusqu’à la moindre partie de votre corps, y compris vos selles. Vous saviez que vous étiez parfait. Telle est effectivement la vérité de votre être. Tout le reste n’est qu’aberration apprise que l’on peut désapprendre.


Combien de fois nous arrive-t-il de dire : « Je suis comme ça », « Les choses sont comme ça » ? Ce que nous sommes véritablement en train de dire, c’est « voilà ce que je crois être vrai pour moi ». Bien souvent, ce que nous croyons n’est que l’opinion d’autrui que nous avons acceptée et intégrée à notre propre système de croyances. Elle s’accorde avec d’autres choses que nous croyons déjà. Si, enfant, on nous a appris que le monde était un endroit effrayant, nous jugeons ensuite vrai tout ce qui cadre avec cette croyance. Par exemple : « Ne fais pas confiance aux inconnus », « Ne sors pas seule le soir », « Les gens sont des tricheurs », et ainsi de suite. Inversement, si on nous a appris très tôt que le monde était un lieu sûr et joyeux, on croira plus volontiers des phrases telles que : « Il y a de l’amour partout », « Les gens sont gentils », et « Je gagne facilement de l’argent ». Notre expérience de vie est le miroir de nos croyances.


Nous prenons rarement le temps de remettre en question nos croyances. Par exemple, je pourrais me poser la question : « Qu’est-ce qui me fait croire que j’ai de la difficulté à apprendre ? Est-ce vraiment vrai ? Est-ce vrai en ce moment ? D’où me vient cette croyance ? Est-ce que je continue de croire ça, simplement parce qu’un professeur du primaire n’a cessé de me le rabâcher ? Est-ce que je me sentirais mieux si je me débarrassais de cette croyance ? »


Faites une pause et observez à quoi vous pensez. À quoi pensez-vous en cet instant ? Si nos pensées façonnent notre vie et nos expériences, auriez-vous vraiment envie que cette pensée se réalise ? Si votre pensée est teintée d’inquiétude, de colère, de souffrance ou d’un esprit de revanche, quel impact pensez-vous qu’elle aura sur vous ? Si nous voulons une vie joyeuse, nous devons cultiver des pensées joyeuses. Tout ce que nous émettons mentalement ou verbalement nous reviendra sous la même forme.


Prenez quelques instants pour écouter les mots que vous utilisez. Si vous vous surprenez à dire la même chose trois fois, notez-le. C’est devenu une habitude, pour vous. Au bout d’une semaine, relisez la liste que vous avez faite et observez en quoi vos propos correspondent à votre expérience. Soyez prêt à changer de langage et de pensée, et observez comment votre vie se transformera. Pour contrôler votre vie, contrôlez les mots et les pensées que vous choisissez. Vous êtes le seul à penser dans votre tête.


Les équivalents mentaux : les habitudes de pensée qui façonnent notre expérience


Tant ce qu’il y a de bien dans notre vie que nos maladies sont le résultat des habitudes de pensée qui façonnent notre expérience. Nous avons tous de nombreuses habitudes de pensée qui produisent des expériences positives et agréables, et nous les apprécions. Ce sont les habitudes de pensée négatives, qui sont à la base de nos expériences désagréables, dont nous devons nous occuper. Notre objectif est de passer de la maladie à la santé parfaite.


Nous avons appris que pour chaque effet qui se produit dans notre vie, une habitude de pensée l’a précédé et le soutient. Ce sont nos manières de pensée régulières qui forgent notre expérience. C’est pourquoi, si nous changeons de façon de penser, nous pouvons modifier notre expérience.


Quelle joie j’ai eue à découvrir pour la première fois les mots « causalité métaphysique ». Ces termes décrivent le pouvoir qu’ont les mots et les pensées de créer nos expériences. Cette nouvelle conscience m’a fait comprendre le rapport qu’il y a entre nos pensées et les différentes parties du corps, ainsi que les problèmes physiques qui peuvent les affecter. J’ai découvert comment j’avais à mon insu créé ma maladie, et cela a changé beaucoup de choses dans ma vie. Je pouvais dès lors cesser d’incriminer les autres ou la vie pour tout ce qui n’allait pas dans mon existence et dans mon corps. Je pouvais désormais assumer l’entière responsabilité de ma propre santé. Sans avoir besoin de m’accabler de reproches ni de me sentir coupable, je découvris progressivement comment éviter à l’avenir les habitudes de pensée responsables de maladies.


Par exemple, j’ai compris pourquoi j’avais régulièrement des tensions dans la nuque. J’ai découvert que le cou symbolisait la flexibilité, la capacité à voir les différents aspects d’un problème. J’étais autrefois une personne rigide, refusant fréquemment d’entendre un autre son de cloche, simplement par peur. À mesure que j’ai fait preuve de davantage de flexibilité dans ma façon de penser et que je suis parvenue à prendre en compte le point de vue d’autrui, avec amour et compréhension, ma nuque a cessé de me faire souffrir. Désormais, si je sens mon coup se rigidifier un peu, je cherche immédiatement où mes pensées se sont durcies et cristallisées.


Remplacer ses anciennes habitudes


Pour se débarrasser définitivement d’une condition indésirable, il faut d’abord œuvrer à en dissoudre la cause mentale. Mais, dans la plupart des cas, puisque nous n’en connaissons pas la cause, nous avons du mal à savoir par où commencer. Donc, si vous vous dites « Si seulement je savais ce qui provoque cette douleur ! », j’espère que ce petit livre vous aidera à en trouver les causes et à développer de nouvelles habitudes de pensée qui vous apporteront la santé physique et psychique.


J’ai découvert qu’à chaque condition qui nous affecte correspond un besoin. Sans quoi nous n’en souffririons pas. Le symptôme n’est qu’un effet extérieur. Nous devons aller en nous-mêmes pour en dissoudre la cause mentale. C’est pour cela que la volonté et la discipline ne marchent pas. Elles ne font que combattre l’effet extérieur. Cela revient à couper la mauvaise herbe au lieu d’en arracher les racines. Donc, avant de commencer à utiliser les affirmations correspondant à vos nouvelles habitudes de pensée, faites d’abord en sorte d’être disposé à renoncer au besoin de cigarettes, aux migraines, au surpoids ou autre chose. Sitôt que le besoin disparaît, l’effet extérieur ne peut subsister. Aucune plante ne peut survivre quand ses racines ont été coupées.


Les habitudes de pensée qui sont à l’origine du plus grand nombre de maladies dans le corps sont l’esprit critique, la colère, le ressentiment et la culpabilité. Par exemple, lorsqu’il est cultivé trop longtemps, l’esprit critique débouche sur des pathologies comme l’arthrite. La colère provoque des pathologies qui chauffent, brûlent et infectent le corps. Le ressentiment couvé trop longtemps dévore le moi, finissant par entraîner des tumeurs et des cancers. Il est tellement plus facile de nous libérer de ces habitudes de pensée négative quand nous sommes encore en bonne santé que de les éradiquer quand nous sommes en état de panique à l’idée de devoir être prochainement opéré.


La liste d’équivalents mentaux qui suit est le fruit de nombreuses années d’études, de mon travail avec mes patients, ainsi que de mes conférences et de mes ateliers. C’est un moyen de contrôle très rapide qui permet de distinguer les habitudes de pensée qui sous-tendent probablement la maladie qui vous affecte. Je vous l’offre avec tout mon amour, par souci de partager avec vous cette méthode simple qui vous aidera à guérir votre corps.
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